

Fiche l’Espagne réconciliée

Liste des documents

Document nº 50 : 
Extraits de la constitution espagnole de 1978 adoptée en référendum par le peuple espagnol 

Document nº 51 : 
Carte des autonomies

Document nº 52 : 
Fiche Espagne, des Espagnes, l’organisation territoriale

Document nº 53 : 
Généalogie des Bourbons

Document nº 54 : 
Manifestation du 12 mars 2004 après les attentats de Madrid qui ont provoqué 192 morts.

Juan Carlos I et Rodriguez Zapatero, devenu Président du gouvernement après les élections du 14 mars 2004, gagnées par le PSOE.

Document nº 55 :

Les relations franco espagnoles de 1983 à 2003.
Justification du choix


La nécessité pour nos élèves espagnols de connaître l’histoire immédiate de leur pays et d’y exercer en connaissance de cause leurs droits de citoyen.

Informations  complémentaires

A la mort de Franco, le 20 novembre 1975, l’Espagne s’engage dans une transition démocratique qui apparaît pleine de risques mais qui se déroule de manière exemplaire au point de servir de référence pour tous les pays passant d’une dictature à un régime représentatif. 

Après la légalisation des partis politiques et des élections libres en juin 1977 qui voient la victoire d’un parti centriste, l’UCD conduite par Adolfo Suarez, une constitution est adoptée par référendum le 6 décembre 1978. Il s’agit d’une « ruptura pactada » (Santos Juliá), par laquelle le rétablissement des libertés démocratiques individuelles s’accompagne de la reconnaissance des autonomies régionales mais sans rouvrir les cicatrices du passé et en acceptant les sacrifices imposés par la situation économique (pactes de la Moncloa). Le pays recompose aussi sa place dans le monde, il s’arrime fermement à la construction européenne (adhésion le 1er janvier 1986) et au monde occidental (adhésion à l’OTAN en 1982, confirmée postérieurement par référendum).

Dans ce cadre, se déroule normalement une vie politique marquée par l’alternance régulière au  pouvoir du centre droit et du centre gauche, en coalition avec de petits partis ou seul en cas de majorité absolue : UCD de 1976 à 1982, PSOE de 1982 à 1996, PP de 1996 à 2004, de nouveau PSOE depuis les élections de mars 2004. Ces législatures permettent de compléter peu à peu les institutions (achèvement des autonomies), de remettre le pays sur la voie de la croissance économique et de moderniser la société espagnole (adoption du divorce, de l’avortement, bientôt du mariage homosexuel). Une autre Espagne apparaît que symbolisent les films à succès d’Almodovar et la movida madrilène.


C’est au prix cependant de graves difficultés, que la société espagnole surmonte peu à peu. Celles-ci concernent d’abord, la situation économique avec un chômage considérable, mais qui s’améliore au point qu’en 2005 l’économie espagnole est la plus dynamique de l’Union européenne (déficit zéro, taux de croissance élevé, la moitié des créations d’emploi de la zone euro, un boom immobilier). La difficulté principale à vaincre reste cependant la violence politique, exprimée par la tentative de coup d’état du colonel Tejero le 23 février 1981, immédiatement maîtrisée grâce à l’intervention sans équivoque du roi Juan Carlos I, puis celle de l’organisation terroriste ETA qui revendique l’indépendance du pays basque et ne se satisfait pas d’un statut d’autonomie. Il faut la coopération française et un arsenal législatif élargi pour affaiblir la capacité d’action de l’ETA, sans que le problème basque puisse être considéré comme réglé. Au moins s’engage-t-il dans la seule voie acceptable en démocratie, celle d’une négociation autour du plan d’association proposé par le lehendakari basque, M. Ibarretxe (voir document de géographie nº  30).


Il est dommage que cette réconciliation autour de valeurs acceptables par tous ait été mise en danger par un engagement inconsidéré de l’Espagne auprès des Etats-Unis pendant la guerre d’Irak au mépris d’une opinion générale profondément pacifiste, attachée à une solution négociée sous la direction de l’ONU. La série d’attentats qui a  lieu dans les gares madrilènes le 11 mars 2004 à la veille des élections générales et qui tue 192 personnes, provoque une commotion internationale. Attribuée contre toute évidence à l’ETA par le gouvernement sortant alors que les indices concernant Al Qaeda se multipliaient, ils font naître le soupçon d’une manipulation informative et provoquent un retournement électoral inattendu qui ramène le parti socialiste au pouvoir.


Sous la direction de M. José Luís Zapatero, l’Espagne retire ses troupes d’Irak, ratifie la constitution européenne, cherche à résoudre définitivement la question de son organisation territoriale et poursuit sa croissance économique en veillant davantage à sa cohésion sociale (augmentation des retraites et du salaire minimum, régularisation d’immigrants clandestins, accès au logement).

Niveau d’étude:


En 3ème et en terminale, l’étude incontournable du temps présent, en cours d’histoire ou à l’occasion de débats d’éducation civique. Des sujets pleins d’intérêt pour les élèves, favorisant un large usage de la presse mais sous réserve de bien prendre conscience des limitations de l’information et de respecter scrupuleusement les opinons argumentées. Nous recommandons aussi d’éclairer ces documents historiques avec certaines des fiches de géographie (documents nº 22, 24, 28, 30, 32, 34 et 37).
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